
Notre sortie du dimanche 23 juillet 2017. 

 
 

Mes Amis bonjour et bonsoir, 
 

Avant de faire un discours sur l'éternité, je souhaite une bonne fête à toutes les "BRIGITTE" 

de France ! dans  les temps passés les reines de France se prénommaient : Marguerite, 

Jeanne, Anne, Madame de Maintenon épouse secrète de Louis XIV et aussi combien d'autres 

par exemple Clémence ! 

 

Alors quel rapport me direz-vous avec cette sortie dominicale ? Quatre copains seulement sur 

la place E. Boisadan pour un départ rapide, seulement quatre copains, il faut de la clémence 

! Qu'en tirez-vous comme analyse ? 

 

 

 
 

Parmi les absents: Daniel Kappler, Claude Chauvel, Nono, Vincent, Maurice, Miki, Francis 

etc... Aucun motif de ne pas être au départ les congés étant supprimés sauf avis exceptionnel 

du décideur. 
 

Jean-Claude, Thierry, Ben et le Patron étaient de sortie. C'est l'ordre dans lequel nous avons 

roulé, vous aurez compris que certain s'était bien débrouillé pour être à l'abri et que par 

conséquent Thierry était moins frais que Ben à la finale. Les manivelles prennent leur 

ampleur dès le passage au bout des pistes vers "les étangs de Commelles"  atteints à 10h00, 

la moyenne est élevée malgré un vent du sud-ouest à 25 km/h. Tantôt dans le dos, tantôt de 

côté.  Au retour, merci le vent de face. 
 

Quelques drames sur la route : des lapins encore en pyjama à 8 heures et boum !!! boum !!! 

un autre animal habillé de poils noirs en mal de liberté, méconnaissable par le crash, des 

hérissons écrasés, pour eux la saison est terminée. Ils seront dans quelques temps les 



déjeuners pantagruéliques des pies (il y en a une tonne en ce moment) des corbeaux (âge 

moyen 50 à 150 ans dixit Claude Chauvel) et autres pirates charognards comme les faucons. 

La pause banane sur les bords de l'étang de Commelles fut de très courte durée, impossible 

d'essorer sa vieille prostate devant le parking aérien du « Château de la Reine Blanche » à 

Côye-la-Forêt. Après 5 minutes de pause, le Patron mis en route vers ce raidillon à 15% dans 

lequel Jean-Claude perdit sa pompe, ce fut un coup de "p.... magistral !!! Mais c'est vrai, je 

rigole en plus. Ici et là des chevaux paissent, sans nous jeter un regard, les crottins dévalent 

sous la queue créant par l'action un amoncellement de matières fécales, précisant dans la 

chute la direction du vent. Aujourd'hui c'est du sud-ouest Messieurs-Dames. 
 

Vers Mortefontaine, devant nous une troupe plutôt féminine se dirige avec deux compagnons 

vers Loisy, un peu chagriné par notre allure disons-le franchement très soutenue, un fier 

énergumène se mit à nous dépasser sans salutations, Ben se chargea de la commission ! La 

montée sur Eve, un peu difficile, pas de TGV, oui ils sont en grève, je sais Claude. A Rouvres 

c'est un peu la surprise, la route qui vient d'Othis est superbement barrée, la raison, réfection 

totale jusqu'au passage à niveau, nouveau bitume, pas comme la nouvelle route en 

ligne droite gravillonnée  qui vient de Charny à Gressy, c'est un scandale non !!!  

 

Nous sommes passés sans encombre et nous filons vers Thieux, Compans, passage à 11h25. 

Thierry qui saute de son pyjama sur son vélo à la première heure, se sent un peu las, est-ce un 

signe de fringale ? Oui, un débutDonc, inutile de passer par le rond point de la Fringale à 

Mitry, nous rentrons parfaitement bien et la douche sera la bienvenue. 
 

La tenue des participants étaient correctes, cependant Thierry n'arborait pas le costume du 

club, heureux sans doute de porter le maillot de Honfleur qu'il avait reçu le jour de son 

anniversaire un 10 septembre 20??. Tout le groupe avait remarqué que le patron portait des 

gants noirs ajourés sur la partie supérieure, en cuir sur le guidon. En conclusion, un comité 

d'accueil très chaleureux nous a contrôlé sur la ligne fatidique devant chez le docteur Ségura 

accompagné par Maurice dit "Jospin" en tenue de gentleman. On notera au passage que son 

épouse a repris du service et que dès à présent il va bientôt reprendre du service. 
 

Je vais de ce pas admirer l'arrivée du tour de France et applaudir mon compatriote au 

maillot à pois, quel français va gagner aujourd'hui après E. Seigneur en 1994 ? Je verrai 

bien Nacer Bouhani !!! C'est raté, ce n'est pas lui ! Qui sait ? 

 

Bonne lecture à ceux qui voudront s'attarder sur ce récit. 
 

 

Cordialement . 
 

DLR.  
 


